
DIE EXPLOSION SUTvH D T Œ D I E A COURTRAI 
I ne vic t ime 

A peine l'émotion causée par la récente explosion de la 
teinturerie de Tournai est elle calmée, qu'une catastrophe 
absolument identique \ ient jeter la consternation à Cour-
trai. 

L a t e i n t u r e r i e S t e k e n 
An n« 3 du quai du Château, i Courtrai, habite avec sa 

famille M. Steken, teinturier et laveur à neuf. L'atelier 
de la teinturerie est situé « Petite rue du Krinck » près 
de la («tite L) s. L'étage de cet atelier est occupé par le 
magasin de bois de M. Vandenbulke, tonnelier à la mai-
sou attenauto. 

L a c a t a s t r o p h e 
Dans l'après-midi de mardi, une bombe de naphte nou

vellement arrivée, était placée dans un coin de l'atelier. 
Au coin opposé.est monté un fourneau, sur lequel M. Ste
ken fait ses préparations. Ce fourneau est toujours en 
marche. Dans la soin* de mardi, vers 8 heures, le tein 

des communes actionnaires du chemin de fer vicinal de 
Courtrai-Meïln Wervicq. 

La question à l'ordre du jour était le mode d'exploita
tion de la ligne : lalssera-l-on mettre en adjudication 
cette exploitation par la Société nationale des chemins de 
fer vicinaux, de telle façon qu'un particulier ou une so
ciété puisse devenir adjudicataire et exploiter la ligne à 
son profit? ou bien les communes actionnaires consti
tueront-elles elles-mêmes une société, atin d'exploiter à 
leur bénéfice ? Le premier mode a été mis en usage pour 
la presque généralité des lunes, et il s'est formé de puis
santes sociétés qui ont concentré entre leurs mains l'ex
ploitation de plusieurs ch'mins de fer. 

Ce n'est que récemment qu'il a été fait exception àcette 
manière d'exploiter : l'exeiiiple a été donné par les com
munes situées sur la ligne de Hooghlede-Thiedt, qui se 
sont syndiquées et qui ont obtenu des conditions favora
bles de la Société nationale des chemins de fer vici
naux. 

Cet exemple a été suivi tout dernièrement par deux 
autres lignes : Keeloo a la frontière hollandaise et le 
Centre (La Louvière. etc.) 

„ ... .^.,,,,-cuc uu»rui, vers » neures le tein-1 M. le bourgmestre-représentant Reynacrt a longue-
turier se trouvait dans son atelier avec un jeune ouvrier ' m e n l exposé la question, cl il semble dès à présent cer 
(•Soudain nne traînée de feu se montra sur le plancher ta'" qu'une société intercommunale sera créée. 
Epouvanté, l'ouvrier se sauva. M. Steken u> nroeiniio I Les délégués consulteront d'ici peu leurs conseils com

munaux respectifs, et. les réponses officielles recueillies, 
on priicédera aussitôt à la rédaction des statuts de la 
Société et on achèvera les négociations déjà entamées 
avec la Société vicinale. 

Un drame à Deerlyk — Le parquet de Courtrai a 
fait mercredi une descente i Demyk t la suite de la 
tentative de meurtre commise sur la personne du sieur 
Bayions, de Swuvegnem. Le criminel, un nommé Berton, 
Caniilie, a été arrêté mardi par la gendarmerie. 

Audacieux ooup de main préparé contre un bétel 
de la rue Royale, à SrufceileH. — Dramatique odys
sée de la ooncl«r«te. — Arrestation du coupable. — 
Mme R Concierge dans une grande maison de la rue 
royale, a été victime, dans la nuit du ,'• au fi juin, d'un 
attentat des plus dramatiques de la part d'un de ses cou
sins, le nommé S. . . , qui avait conçu de dévaliser l'hôtel 
rempli de riches collections et d'autres objets objets de 
valeur. S. . . savait que le* gens de la maison se trou
vaient à la campagne et qi e le mari de la concierge était 
absent également pour qu Iques jours. 

Vers minuit et demi, il vint sonner a la porte. Mme 
R..., qui était couchée, te leva précipitamment et alla 
ouvrir la porte: mais cil' avait pris auparavant l'excel
lente précaution de mette • la chaîne. «nielle ne fut pas 
sa stupéfaction quand, à travers la porte entrebâillée, 
ellerreconnut sou cousin '. Comme elle le savait mauvais 
sujet, elle allait refuser d le laisser entrer: mais S.... qui 
s'attendait à cette attitr le. lui dit : « Venez vite, ma
man est très malade et ve it absolument vous parler. » 

A ces mots. Mme R. .. émue d'une pareille nouvelle, 
ouvrit la porte et dit q Telle allait l'accompagner à 
Schaerbecke au domicile île la malade. Tous deux parti 
reut. Comme ils arriva mt en un endroit absolument 
désert, rue Royale-Kxlérie ire. derrière l'église St-Servais. 
S . . . . changeant subiteni' it d'attitude, terrassa sa cou
sine et, s'artnant d'un cot «u-poignand, la menaça de la 
tuer surplace si elle ne ci isentait à lui remettre les clefs 
de la maison de ses malti s. 

Affolée, .Mme R vo>. ni que d'ailleurs, elle ne pou
vait compter sur le secot s d'aucun passant, se dit que 
le mieux était encore d'à' «r l'air d'acquiescer à la de
mande du bandit. C'est ci qu'elle lit. Elle promit tout ce 
que voulut S. . . Dés lors, . elul-ci se calma: ils revinrent 
ensemble vers la porte d( Schaerbeck.Là.Mme R...essaya 
de décider S à entrer d, ns la Brasserie royale. 

S... refusa, sous prétext qu'il n'avait que 16 centimes 
en poche: mais 11 consen t à paver deux petits verres 
de farodans rétablissement situé au coin de la rue de 
la Pompe et de ia rue oe Schaerbeck. établissement 
que laconcierge avait cho si parce qu'elle savait qu'il y 
avait une double sortie. 

Là S exigea d'elle qu'elle remit la clef de 
l'hôtel de ses maîtres. Mm- R.., le trompa habilement en 
lui remettant une autre clef, et. sous prétexte d'aller à 
la cour, elle sortit par la , orte particulière. 

N'usant cependant rentrer directement chez elle, la 
concierge se rendit chez ri. s parents, rue Allant, où elle 
raconta ce qui venait d'aï 'iver. M. et Mme C... décidè
rent immédiatement d'ace mipagiier Mme R... Jusqu'à la 
rue Royale. En route, ils r nconfrèrent S... et le firent ar
rêter. Conduit au commis- iriat de la quatrième division, 
S... a été trouvé nanti d. la clef que lui avait remise 
Mme H... et dont il n'avait pas pu se servir, et pour 
cause. 

Enroulement, il a déclara à l'officier de police de ser
vice que tout ce que raconlait MmeR... était une fable 
inventée pour lui faire du :ort. Inutile de dire qu'on n'a 
pas tenu compte des dén nations du mauvais gars, et 
qu'on l'a écroué à la disposition du procureur du roi. 

.....,.,.„ „c ,. .i je munira sur le piancncr. 
Epouvante, l'ouvrier M sauva, M. Steken se précipita 
vers la h- mb •: an même moment, cette dernière éclatait 
avec en bruL énouTintsnlr; oomplétemant en flammes. 
M. ' t e k e n s j précipita sur la rue en poussant des cris 
désespéré.. 

Les ..ersonnes témoins de la fuite de l'ouvrier, se pré
cipitèrent sur M. Steken. et, après bien des efforts, par
vinrent non sans [Mine à éteindre les flammes qui l'envi
ronnaient. Le malheureux commerçant tomba inanimé 
sur le p a v . |* ufure if avant plus rien d'humain, les 
mains, les pieds, les jambes grillés. Soigné immédiate
ment par un voisin, M. Steken fut ensuite transporté 
sur une chaise et recouvert d'un drap de lit à l'hôpital 
oh MM.les docteurs Van Htimlieke et l'ee) lui prodiguèrent 
lUMOtos les plus empressés. M. steken recul immédiate
ment l'Extrème-onction. 

Le feu 
Pendant ce temps, l'incendie, se propageait avec une 

activité surprenante et mettait en grand danger les mai
sons voisines, occupées l'une par un menuisier, l'autre 
par le tonnelier. 

L o s s e c o u r s 
Bientôt le tocsin sonnait à toute volée aux paroisses de 

la ville, amenant vers le lieu du sinistre une foule de 
curieuv que l'on peut évaluer à plus de deux mille per
sonnes, qui «•• pressaient aux abords de la maison du 
sinistre; heureusement l'eau ne faisait pas défaut, la pe
tite Lys passant près de là eu lournissait abondam
ment. 

Après deux heures et demie d'efforts surhumains les 
pompiers cominaudes par M. le capitaine-comniaudaiit 
San-Reckens. se rendirent maîtres de l'élément destruc
teur; à 9 h. l | i le feu était éteint. 

I^es p e r t e » 
Les pertes éprouvées dans cette catastrophe par M. 

Steken, sont assez importantes, mais couvertes par une 
assurance i„- Heeuritmt. yuant à celles subies p2r H, 
Vandeiibulk. t lies s'élèvent à plus de 300 fr. et ne sont 
pas asor.rées. 

L e s c a u s e s 

On se perd en conjectures sur les causes de ce sinistre. 
La iiomhe. comme nous l'avons dit plus haut, était pla-

V dans un coin de l'atelier. Au moment de l'accident, 
M. Meken remuait cette bombe: or. par suite d'un faux 
mouvement, cette bombe se sera-l-elle fendue et aura 
ainsi pris feu? 

D'un autre coté, ce naphte— et de même la benzine, se 
distillent à 40». Dr la tension de la vapeur étant plus 
forte que la pression atmosphérique, cette tension aura 
ainsi déterminé l'explosion. L'enquête, a laquelle se li
vreront les autorités fera sans doute la lumière la-
dessus. 

L e s a u t o r i t é s 
Le service d'ordre était fait par un piquet du 2e régi

ment rie ligne, par II trendarmerie et la police. Nous 
avons remarqué sur les lieux, MM. le lieutenant Dau-
teene. lieutenant rie la gendarmerie. MM. les commissai
res Lo'iylie. IHi-S'.llier et Strystein». st. Reynacrt. hourg-
uiestie. . i les adjoints Gnesquière, Taek. Davos et Van-
daele et M. le capitaine Matlii.u. commandant le régiment 
r)a ligiiû. M. Huv tiers de Terbecq, procureur du roi. cl les 
substituts Iweui» et liomboull. 

L ' é t a t tic la v i c t ime 
M. Steken. quia hahilé Mouscron, est né à Creffela 

(Allemagne): il est âgé de 35 an-, el a i enfants, dont 
rainé a 12 ans. le quatrième n'a pas un an. A 7 heures du 
soir, l'état du Messe était assez satisfaisant: néanmoins, 
il ne laisse pas que ri inspirer de vives inquiétudes. 

tinuent leur mouvenu nt en avant. La dééision du Portu
gal de ne pas ratifier raccord intervenu entre le comité 
des porteurs et ses délégués les plus autorisés produit 
mauvaise impression. p r ™ 

Le SOfOest à 98.85. Le nouveau a 99,l.'i.Les actions de 
nos grands établissements de crédit sont tourtes. Les 
ventes recommencent sur le Crédit Foncier c'est un 
« « f l ^ ' L ^ i ' i a , s s ' " p a ? s , , r ' La Banque de Paris est a 
faôl. Le Crédit Lyonmns finit à 781,23 
7 lo~0S ,^ r ands cljemins sont bien tenus, le Lvon est à 
148»L action des Cir. ges Français se rapproché du cours 
de 4,0 Bonne demande à 660 sur les Chalets de commo
dité-La ba>sseconsidrabie du Portugais qui tombe à 
24 3|4, influence ma] .les autres fonds étrangers L'Italien 
recule a 9!.:t0. on ne devrait pas oublier qu'on va déta-
? » « . " D p r ° S c o u p o " ' L'Extérieure est 

En Banque, les valeurs minières sont calmes La More-
na vient d'atteindre h cours de 122.30 et est l'objet de 
nombreuses demande., La part des Soufres Romains doit 
toujours attirer l'aile,ilion. Les communications les plus 
intéressantes seront faites à l'assemblée. 

DE LAVIGERIE, 22, place Vendôme. 

IUUETI I INDUSTRIEL 
ET COMMERCIAL 

REVUE DES MARCHÉS 

MARCHÉS D'ORIGINE 
Buenos-Ayres, 7 ju in . 

Le cours de l'or est à 3»J5 , i . piastres papier 
monnaie. 

MARCHÉS D ' IMPORTATION 

Anvera, 9 j u i n . 
(j>ar télégraphe) 

En disponible, i a été t ra i té bl balles P l a t a et 
. . . b . Cap. 

Le Havre , 8 j u in , 

vZ>e notre ci ••respondanl particulier) 
Laines. — A te 'me, notre marché n'a pas pré

senté beaucoup d' nimation ; les cours ont été 
laissés sans change ment, sauf une baisse de 50 c. 
pour février et n w s . Cette après-midi, la cote a 
subi une hausse générale de 50 centimes e t clôtu
re comme s u i t : luin et juillet 142 ; août 143 ; 
septembre 144 ; oi tobrs 145 ; novembre 146 ; dé
cembre et j anv ie r 140,50 ; février et mars 149. 

Les ventes pou) la journée sont de 75 balles 
Buenos-Ayres sur i ctobre de 144,50 à 145. 

ETAT-CIVIL — ROUBAIX. — Déclarations de naissances 
du K juin — Marcel Herllie. nie (le la Yitflie. ceiir llclattrc, i>. 
— Léuntine (Ist. rue du Tilleul, cour Loridant. 9. — Germaine 
Davram. nie de Mouveaux, cour Prête. — Jules H.uiill. rue 'le 
Toulouse, cour Masurel. 1. — Lucien Jeandel. rue de MaCam-
nagns, ooar fluul, 2. — Louisa Huiizct. rue de Croix, i:i. — 
Auguste IK'IKIIIVI r. Ilotel-hieu. — Jean Deschepper, llol.l 
Djeo. — Hcchtrnhon* de deretdu s juin. — Kloriinoii'i Metlie-
niieus. 80 ans. rue du Tilleul, impasse Inaouville, il. — hésiié 
Cabaret. 26 ans . rue de Flandre. 41. — Céline Lecleroq. 30 
m e des Fleurs,33.— y-*—»*-- — -

aert. :17. — Alphonsi I I . .1. I l u . 
Keaure 

— J e u 
Auguste lie 

Les élections législatives du 14 Juin. — Les can
didats ,i l'élection il» la Constituante sont ries maintenant 
iiflicielleiiieut luiinus. Les catholiques luttent rianstixts 
les arrondissements. Les libéraux s'abstiennent dans tous 
les arrondissements. 

Nouvelle candidature 4 Bruxelles. — Le parti popu
laire flamand a décidé de présenter en dehors des partis 
politiques en pn'•sence.une cauditlature à la Constituante. 
Le camlidat désigné par le parti flamand est M. .Maurice 
Josson. avocat. 

t e colportage des journaux. — La Cour de cassation, 
toutes Chambres réunies, a rendu mercredi un arrêt 
portant que les reniements communaux sur le colportage 
«les journaux sont constitutionnels. 

Cette thèse est contraire à celle défendue par le Gou-

i Norbert VanlioenackiT. Pont île Neuville. — bcrlnrations de 
L a d y n a m i t e à L i è g e . — La police a découver t quel - itères émafném.— Paul Montagne. :> ans, rue du Tilleul. — 

3lies c a r t o u c h e s de d y n a m i t e , à Liège, d a n s la vo i tu re CéUaa Leveiurle, 2 ans , rue d.sTrois-Pieii es. — Aline Struyve, 
u n c o l p o r t e u r qui a déc la ré qu 'e l l es lui ava i en t é té i an. rue de Home. — (lenuaiue lins. 3 an-. Chemin des 

remises par un h mil leur nommé Lec.mle. a v ^ * " " ~ l d " " v ' e 1'""'11' *"*• "» il I H o ' " , a l -
.Lue perquisition chez Lecomte a amené la découverte ' ' 

de six autres cartouche*. I • • • ^ • i ^ " • • " " " ^ ^ ^ ^ ™ ~ ~ " " 
Lecomte et le colporteur ont été incarcérés. 
Le chemin de fer vicinal Courtral-Menin-Wer , 

vloq. - LUadJ dernier, a eu lieu, à l'hôtel rie ville de Paris. 8 juin .—Le inar hé aujourd'hui est en général 
Courtrai. nue réunion importante composée de délégués lourd, exception faite tout fois pour nos rentes qui con-

o Florent 
- . , . . . . . k \ . -> a i e 

. 2 mois, rue du Fort, cour Thom 
meulenaere. 17 mois, rue du Kontenov. _... , , .. 
sentee sans vie. rue Casimil -l'ériei, 20. — Marguerite DeVOS, 
13 heures, Ilotel-llieu. — Flonuiend F'avie. Il ans, r a t des 

i Ogiers. — Alphonse Jarob, i jour, rue Cugnot. 01. 
I TOVBCOrXG. — Déclarations de naissances du «juin. — 

Louis «'attelle, rue du Tilleul. — Léonard \ eivoiginu. l'ont 
' de-Neuville. — EmiL' Vanbecke. rue de Gand. — Jean Moite. 
I rue du Prince. — Berthe llouton, rue Winuc-Chocqueel. — 

BULLETIN FINANCIER 

REVUE ÉCONOMIQUE 

Le c o m m e r c e ili l ' I ta l ie p e n d a n t l e - q u a t r e 
p r e m i e r s m o i s d e !«'.»" 

D'après les statistiques italiennes les importat ions 
se sont élevées pen lant les quat re premiers mois 
de cette année à 3 i 3,498.518 lires de diminution 
de 1^,214,600 sur la période correspondante de 
1891. 

J>'autrepart lese\portat ionsontg-ag ,né35,325,922 
lires avec un chirTr- de 307,948,449 lires. 

Les importat ion - et exportat ions réunies don
nent : 
du 1er janvier a u o O a v r i l 1892 . . 651.446.967 
du 1er » au 3C » 1891 . . 658.335.615 

Soit pour les 4 pre-miers mois de 1892 
comparat ivement ;. la période corres
pondante de 1891 - une différence en 
moins de 6.888.678 

STATISTIQUE DES LAINES DE LA PLATA 
A U t" M A I 1 8 9 8 

(Communiqué par MM. Wilkens cl Cie) 
Arrivages dans los ports du \w novembre au 31 

niai : 
1890-91 1S91-92 

Dunkerque . . . 119.880 balles 89.920 balles 
Anvers 78.329 » 08 l t l », 
Hambourg 39.408 » 40.344 
Brème 09.527 « 43.719 
Havre 23.845 » 17 375 
GêllCS 3.231 » 0.749 » 
Bordeaux 2 011 » 5.804 « 
L i v e r p o o l . . . . 1.599 « 4.705 « 
Marseille 280 « 1.020 

338.080b.cont. 284.179 balles 

U RÉCOLTE DU COTON AUX ÉTATS-UNIS 
Le Financial Chronicle, dans son rappor t heb

domadaire dit, qu'en dehors de certaines parties de 
de la vallée du Mississipi et dans une petite part ie 
du Texas, la température a été favorable au dé
veloppement de la récolte. Dans plusieurs centres 
où on avai t besoin d'eau, il est tombé de bonnes 
pluies. Il para i t qu'il n'y a pas d'amélioration dans 
les districts inondés. 

On rapporte que l 'ouragan de mercredi a causé 
des dommages à la récolte dans les comtés du 
Texas . 

LA LÉGISLATION OTTOMANE 
e n m a t i è r e d'elTels d e c o m m e r c e 

A Liverpool, les ventes sont de 8003 balles et le 
disponible et futurs soutenus. 

Une let t re récente du Consul général de Belgique 
à Beyrouth donne certaines indications à propos 
des effets de commerce qu'il est utile de reproduire 
dans l ' intérêt des négociants expor ta teurs . 

L n e maison decet te ville, dont les chefs sont su
je ts ot tomans r ayas ^sujets chrétiens de la S. P . ) , 
a récemment refusé de rembourser des effets pro
testés, endossés par elle, dont le t i reur et le t iré 
étaient en faillite, en invoquant, pour décliner sa 
responsabilité, l 'article 28 du code de commerce 
ot toman.I l para i t utile d 'a t t i rer l 'attention de nos 
commerçants et de nos industriels, qui ont des re
lations en Turquie , sur la teneur du susdit article 
dont voici le texte français : 

« Les lettres de change et autres effets négocia
bles ou de commerce qui ne serait pas soumis aux 
formalités du t imbre ou revêtus de timbres mobi
les, ne pourront jou i r du bénéfice de la garant ie 
solidaire étaolie par les articles 76 et 78 du code 
de commerce ottoman (articles 118-129 du code de 
commerce français). Les endosseurs seront déchar
gés de toute garant ie et le por teur n ' aura d'action, 
en cas de non acceptation de la lettre de change, 
que contre le t i reur ; en cas d'acceptation, il a u r a 
action contre l 'accepteur et contre le t i reur , à 
moins quece dernier ne justifie qu'il y avai t provi
sion à échéance. » (Loi sur le t imbre du 26 Zil-
Hildié 1305). 

11 en résulte qu 'une couverture émanan t d'une 
firme indigène, et non revêtue du timbre ottoman, 
n'offre d 'aut re garant ie que celle du t i reur et du 
t i ré , lorsque ce dernier a revêtu la t ra i te de son 
acceptation. Généralement, la maison européenne 
qui reçoit la t ra i t e en paiement ne connaît ni le 
t i reur ni le t ' r é et se croit parfai tement à l 'abri 
par l 'endossement de son cédant dont il connaît 
l'excellente si tuation. 

Or, il a r r ive parfois que d ' importantes maisons 
de ce pays achètent,en vue de réaliser une certaine 
économie, du papier de deuxième et troisième or
dre. Nos nat ionaux agiront donc prudemment en 
s ' informant de la nationalité de leurs correspon
dants en Turquie , et en n'acceptant de la par t de 
ceux qui sont sujets de la S. P . , musu 'mans ou 
rayas , que des effets dûment timbrés. 

Quant aux endossements de non ot tomans, ils 
sont valables, que la t ra i te soit ou non revêtue du 
timbre turc , et le recours judiciaire s'exerce alors 
devant les t r ibunaux consulaires. 

Mulhouse, 3 ju in . 
En tissus de coton il s'est fait cette semaine peu 

d'affaires sur contra t , a t tendu que la plupart des 
tisseurs sont encore engagés pour longtemps et 
beaucoup même d'entr 'eux complètement jusqu 'à 
la fin do l 'année, toutefois la demande pour des 
besoins immédiats a été d 'autant plus active et les 
prix ont monté presque journel lement en valeur. 

Calicot, 3[4 18x16, 20 1(2 à 21 c , dito 18,22 
à 22 l i 2 c , dito 18[20, 2 3 1[2 à 23 c , dito 20x20, 
25 l i2 à 26 c , d i to21 i21 , 27 à 27 1[2 c , dito 
2 1 T 2 4 , 30 à 30 1T2 C. Cretonne 3[4 16 kil . 30 à 
31 c. Croisés 3[4 2<l[24, 27 à 28 c. 

Filés de coton : Quoique les avis au sujet de 
l'article coton soient un peu plus favorables depuis 
quelques jours , les affaires en filés cependant con
tinuent très languissantes sur place. 

Chaîne pur Louisiane 28 fr. 1.72 1[2 à 1.77 1[2, 
dito 31 fr. 1.85 à 1.92 1,2, t rame 37 fr. 1.75 à 
1.85, dito 41 fr. 1.95 à 2 .05 par kilo franco Mul
house 2 opa à 30 jou r s . 

LIN, JUTE & CHANVRE 

C O T O N S 
(Dépêche communiquée par I I . LÉON CLERC) 

Liverpool, 9 ju in , 11 h. 55 . 
Vente : 5.000 balles. Marché faible, soit 4 à 5[64 

d .de baisse sur hier, même heure. 
Juin 4 10/64 
Juin-Jui l le t . . . . 4 10/64 
Jui l le t -Août . . . 4 13 64 
Août -Sep temb 4 15/64 
Septembre-Oct. 4 1 8 ^ 4 
Octob.-Novemb4 20 64 

Nov.-Décerab.. 4 23 /64 
Décemb.-Janv / . . . 
Févr ier / . . . 
F é v r i e r - M a r s / . . . 
Avril 
Avril-Mai 

Courtra i , 6 ju in . 
Lins. — C'est sur tout le lin en terre qui inté

resse en ce moment tous les agriculteurs et négo
ciants qui s'occupent de la culture de cette plante. 
Le lin est en grand retard cette année, car la 
température lui a été plutôt nuisible et il s'annonce 
jusqu ' à présent devoir rester assez court , ce qui 
n'est pas avantageux, pourtant quelques j ou r s d'un 
temps favorablq pareraient bien vite à cet incon
vénient et rendraient à la plante sa croissance nor
male. 

Si on pouvait avoir une récolte abondante , elle 
réparerai t les manquements de celle de 1891, qui 
est actuellement au rouissage dans la Lys et qui 
n'est que d'environ 60 • „ en comparaison des autres 
années. Il y a cependant une grande animation au 
travai l le long d e l à rivière et, la quanti té étant 
restreinte, si la récolte du nouveau lin est bonne et 
précoce, on enve r r a venir à la Lys pour être roui 
cette année même. 

Les marchés sont peu suivis, on ne rcchei che que 
les lins ordinaires ou communs : les autres sont 
presqu' introuvables. -On cote ceux-là à des prix 
var iant de 95 à 150 fr. les 100 kil. 

Aux marchés environnants, les t r avaux de la 
culture empêchent les apports et la situation est la 
même que chez nous. 

Calcutta, 1er j u in . 
Jutes. — Marché faible. Les avis de la nouvelle 

récolte continuent d 'être très satisfaisants et les 
apparences font prévoir qu'elle ne sera pas plus 
tardive que d 'ordinaire. Les premières marques 
sont main tenant facilement offertes. Fre ts faibles, 
peu de recherche pour chargement immédiat . 

Les entrées à Calcutta pour expédition en mai 
se sont élevées à 8,000 balles contre 22,000 balles 
l 'année passée. 

./... 

./... 
Le Havre , 8 ju in . 

(De notre correspondant particulier.) 
Cotons. — A terme la cote de ce matin a été 

haussé de 12 c. Ir2 pour ju in et laissée sans chan 
gement pour les autres mois, avec des affaires cal
mes. 

Cette après-midi on est resté à la cote de ce ma
tin. Les ventes s'élèvent à 145H balles. 

Le disponible est toujours calme et les prix ne 
présentent aucun changement mais plutôt fer-
mos. Les ventes ne comprennent que 276 balles. 

Le disponible a baissé hier de I j l 6 à New-York . 
Les futurs ont baissé de 1 à 4 points à New-York 
et haussé de 2 à 4 p. à New-Orléans. 

Dundee, 2 ju in . 
Lins. — Il y a eu absence de demande pour le 

disponible dans les maisons de gros, quelques 
petits lots seulement ont changé de main à pr ix 
fermes, pas de changement dans les pr ix pour le 
livrable avec quelques petites affaires de liv. sterl. 
16 10s. à liv. st. 17 pour couronnes ordinaires at 
liv. st. 18 à liv. st. 18 10s. pour qualités .spé
ciales. 

Jules.—Avec peu ou pas d'affaires.les détenteurs 
ne veulent pas du tout faire de concessions, mais 
mais les fils se vendent à si bas pr ix qu'il est im
possible aux filatcurs de payer les cours actuels. 
Hier, il y avai t vendeurs de premières marques de 
liv. st . 17 à liv. st. 17 10s. suivant qualité, sans 
acheteurs. 

chaussettes de laii o et de coton, etc. Dép. de g a r . , 
580; Caut . déf. 1,160, 

Cherbourg, le Itijuin. — Toile blanche à panta-
ioiisen chanvre oueii lin, pour officiers,mariniers, 
marins et soidats. 

Toulon, le 15 ju in . — 4,000 sacs en toile à blé 
et à farine; 6,500 -acs en toile à légumes et à pain: 
9 ,003 mètres de toile de cretonne de coton écru 
pour doublure au minimum. 

M O I V E M E V T M A R I T I M i ; 
ARRIVAOKS 

BOI'LOONK, tJ«t».— Spnufmétm, Néerlando-Américaine, 
de \PVV -Vork. 

l u o u H , " jui». 6 heures soir. — Alfonso XII, Li-
pez. 

••EST, 7 juin. — Brwêo, nMoi t , de la Baltique. 
HvToi'M. •"> juin. — Mmi/iiis S/irlt/nii. de Rouen. 
CORRAI., i juin. — Gmlfif-narUa, de Liverpool. 
Coarou, ' juin. — Bmeeaneer, de Barletta p. Honteux 

et Rouen. 
Carre, 7 juin. 7 juin. I a. >. — Smtmt-lme, ne. navale, 

î le l i a r e e l o n e . 
IH'NKKRULK. 7 juin. — h'erroui'i. de Saigon, riz. 
H juin. — Wensleijdiite. de Philippeville, orge. 
HAVRE. Hjiiin. —t'aiii/m. Chargea rs-Héuois, de la PUU; 

Sêpktmn- Worms, Worms losse, de Honteux. 
7 juin. s.ur. | Voilier Kentimgton,, de l'urt-Pirie, avec 

blés. 
L/ITA. «juin. — Ville-ite-l'diis, cie .Mme du Pacifique, 

du Havre. 
LIVERPOOL, 8 juin, main, Cita•nf-Pnrm. Inman de Nevv-

York. Je 1er. 
,\IAKA.,A. 7 juin. :• li. malin. — Cataluna (Lopez). 
MALTE. 7 juin. — ti'ironue. de S.cite à Bordeaux et 

Rouen. 
NEW-YORK. 8 iaifl, matin. — Vetndam. Keeriaado-

kmérieaine, de Boalogne: %'nttrnktnd, Ited star. d'An
vers. 

7 juin. 4 b. soir. — Elhe. North Oernian. de Southamp-
ton. 

POINTE -A-PITRE. 7 juin. 8 b. matin. — Labrador. Cie 
générale Traos., de iordeauv à Colon. 

HOIEN. 7 juin. — Atalania. Toueliard-Lalleinand, de 
Suiidswall. liois et er; Gforfe-Bittwsanii, d'iludiksvvall, 
bois et fer; Mippultte-Warmê, Worms Josse. de Bor
deaux, reparti eu ri our. 

8 juin. — l'réstd", t. Worms Josse. de Bordeaux. 
SI*EZ, 7 juin. — s bel. d'Algérie. 
SOITHEMI'TO.V. 8 ju n, midi l'i. — Havel, Maria Oermau. 

de New-York le :tl I ai. 
SHANGHAI. Ojtiin. — Calédonien. Messageries, de .Mar

seille; \eslor. f'roi HhtUt et Ai/amern/xiit, d'Alger. 
YAI.I'ARAISO. i jui . — Almetulral. Borde», de Bor

deaux. 
VALENCE, 7 juin, 6 heures matin. — Isla-de-Luzon. 

Lopez. 
DÉPARTS 

BORDEAUX, 8 j u i n — Marseille,Cie Commerc ia le , p o u r 
le Mexique, a emliai |ué .'(0 passagers . 400 T. 

BARCELONE. I> jui . 7 li. s o i r . . — San-Ayiisliu. Lo
pez. 

BOMBÂT, 'i j u in . - Clan-Maeleai). pour Dunkerque ; 
Worslnj-Hall. p o u 4arse i l le . 

f i i a a i l l i a , 7 jui i — CMMaMs, a l l an t de Bombay à 
Dunkerque . 

8 j u in . — Wyvei -oe. d 'Alexandr ie à Saint-N'azaire ; 
.4«</'is(. suédois . d'A sér ie à Bordeaux . 

Hvvm:. 7 j u in . — Doare , .Messageries, pour .Marseille; 
Wieland, Cie Hambi irgeoise. j iour .New-York : India. Lie 
l l amboureeo isc . peu les Ant i l les . 

L I B R E V I L L E , t ju i i. — Ville-de-Ceara, Chargeurs- l le i i -
n K pour Havre et i cales. 

LIZAHII, 7 j u in . 8 . s o i r . — Pennland. Red Star, de 
New-York à Anvers 

I.lsuoNNE. i ju in . — Voilier Teuhmia. a l l e m a n d , de 
Jalui t j ' ou r Marseill . 

MONTEVIOEO. :> jui . — Liituriii. Paeilic. a l lan t du IM-
cilique à Bordeaux. 

«iiiAVos. " j u i n . — Sain/P -inl. Société nava le , de Mar
seille à Sanit-.Xazair . 

H I O - J . \ . \ K ! H " . «'. iuii . — Prucenoe. Transpor ts -Mar i t imes , 
de La Mata i Hartei le. 

SAINT-WNI Evr. 5 i iu . — E l h e . I toya! Hall , de La Pla ta 
à Sout l iau ip ton . 

7 juin. — Vilie-ilt HIUÛI fn. fluigiaiii atfnwii. lia ttojill 
au Havre. 

SAMU>. 7 juin. — Carmartltenshire. du Japon au 
Havre. 

B o u r s e c o m m e r c i a l e d> P a r i s d u O j u i n 
Oav. Clôt. 

l ' a r i n é s 
Oeir . R lu ..I M 
Juillet j l M y . 
Juil.-A. » (il 5.î î:> 
i d e i u . H •>! 55 7i 
Corbeit ô7 . . j r . . 

Clùt 
A l c o o l s 

Gonr U X '••' 2". 
Ju i l le t '.!' . . i ' . 
J.-A . * :iu w H 

M U 

Clùt . 

n i é s 
i «r si Ï:> -I: U 

'• der. a . tz 
Avoines 

roui- i;, î.i 

| idel.' ili » îi H | 4d<-'nl M M I 
Colza Lin 

S u c r e s 
d u r . :ts a 30 -r; 
J u i l l e t ifs " 
J u i l V M 87 M U 

U a l l i n iu-2 . . l u » 

i i Clearing-Howie} 

ADJUDICATIONS A D M I N I S T R A T I V E S 

Ministère de la marine. — Brest , 13 j u in . — 
Fourni tures pour l'école navale, savoir : 1" Pale-
tots-dolraans, pèlerines à capuchons, pantalons de 
d rap . Dép. de g a r . , 450; Caut . déf, Ù.iO. 2- Cas
quettes de drap; Dép. de g a r , , 6 ) ; Caut . déf., 120; 
3" Chemises blanches, chemises de llanello, mou
choirs, serviettes, draps de lit, caleçons de coton, 

Juin 
J l l l l l e t 
A..lit 

Septembre.. 
Décembre.. I 
Janvier j 

C A F É S 

I Octobre.. 
Novenibi 
l><'-.->-!lllM 

SI 

ALIKEH REBOl'X. 

uap-AUred ttaaocx, 17. rue Neuve. Koubaix. 

On reçoi t d a n s les bu
r e a u x du JOURNAL, D E 
R O U B A I X des annonces e t 
ip-sertions de tous gen re s , 
p o u r tous, les j o u r n a u x du 
N o r d , de P a r i s , du , este de 
la F r a n c e e t de l ' é t r ange r , 
s a n s a u c u n e a u g m e n t a t i o n 
de p r i x . 

Etude de M« Camille C.VROX, 
notaire i Cambrai. 

Le samedi 11 juin t f t t , 
deux heures de relevée M" 
Camille CARON, notaire à 
Cambrai, procédera en son 
étude à la 

VfciïïE PUBLIQUE 
j e t - v o l o xx t. a i x- »» 

; don . 

' l'él'l.l 

A LODEF PRESENTEMENT 
maison de rentier on d'enrjilové, 
nouvelleni. it restaurée et bien i-ên-
lermée. ru. des Arts. à5. 3UJ7i 

B4I.\S DE 1ER 

NOURRISSON u 

dredi, riie Jouthuy, 16 

jeune fern ne 
d e l a Tiimfffifl'TT I 

un M v n u i n, 
S a d . tous es | 

sceuté le \i u- i 

AVIS DIVERS I J f l g l t y i W j i M X 
ïl'o 

3*1953—6* H ! 
-tv— i) t( iA/MRO0rt\r 

POUR L'ECLAIRAGE 
"une. (ioiliss.Sulzt'i ou autres. r u T ' , - . M . . _ -_ _ . 

e^rf<!ntaaii,'.s'i7.aS^,dK:,'vaiJ ̂  ^ ^ W & la Forte Motrice 

CONDUCTEUR DE MACHIi< 

Immeublesà vendre 
Ktttdede .M" RANSON, notaire I 

a A i d i e s . 

OTaiPS (caDtjn d'Andiuixq) 
A VENDRE 

p a r a d j u d i c a t i o n 
En l'étude et par le minis

tère de M* RANSON, notaire 
a Arilres. 

Lelundi 20 juin 189t, 3 heu
res précises après-midi. 

DONNE 

FERME 
à Ciiemps, près du village 

avec 

Bâtiments d'habitation 

CHATEAU 
de Goonelien 

avec P A R T de 3 h e c t a 
r e * tt» a r e t » , situé à tion-
nelieu, à '.100 mètres de la sta- KttaH 
tion du chemin de fer de Gou-
zeaueourt. 

HOTEL; RECOWMANDEi 
SERVANTE 

O S T E M I E 
l . r a i . d ll<Wel f i e s B a i n s . I)i 

pue de mei Ortepde, entre le Kur 
jaal et la je:ée. Pro|iriétaire Oliviei 
Pe t i t j ean - Restaurant Traneais dt 
1"•ordre. V • directe -m- la mer 
Appartenu! » et salon 

pension 

Hall.-

Une aanoane, ;8 
n>. au eourant itu 
t très bien faire a 

ande place. S'ad. . u 
volailles, en face d •» 

30055—«il H 
NOURRISSON " ' M ' ^ s l : 
hihfroti. Bons renseignements. S'il 
c liez M. Jules Haqucz, chemin d 

pacieux Carliers. près du fliàteau Ite^rl» 
Mouveaux. 3(Hi5ti—6ii 

Mise-à-prix 30,000 francs 
Entrée en jouissance immé

diat". 
Pour tous renseignements.', 

s'adresser au notaire soussi
gné, et pour visiter, au con-
ei'i'o-p qui habite le château. 
30931 C. CARON. 

p. rèorresuondance. (un-
nihns a toi s les trains Villas à I p i r D T « f Lu liouime marie, i 
louer séparé nent. 6i',fi8—3HS87 i L f l l r L U I lieux, entièrement 
H I . \ V K I ' : M I I - ; l M ; i U v l l e | e . i | u e i : B*re «lu service militaire demain 

HAtel d . . P h a r . - . ,au bon! de I <'n1plo, comme a.rie-comptal.le.co, 
la mer), tr- . recommandé aux fa
milles. Rest .uralit a la carte. Tele. 
ple.iie. Omoibau. — E. deWulf-
Segaert.— i hiver : Mveres-les-1'al-
nnrrs . HOt, I Baan Séjour. (Voir 
Krancei. 18871 

l.e Jouena! de ftoubaix se trouve 
dans ,-es etai'lissemeuts. 

Contre-Maitre de Préparatica 
tre de prëpj contre-

d a j o 

Ventes d iverses 
DEMANDES & OFFRES:REPRÉSENTATION 

D'EMPLOI i s u r ' p i a c , ' 

'i{ ifn< 

. I.. M.309 1 

TISSAGE n m.uclie. 

,.),.,-, - t l ' i l l «> métiers ti 
dont lu munis de l'armure Nuvts. 
Salle aménagée pourn voir Su ine 
liers nouve.-iuv — 8 'adreanr I M' 
Fontaine, notaire à Avesnes lez-
Auberl i.Vordi. M888 

nouvellement consti-uits 
Conti-naiu'.' totale : H bae-

iBMa Ô4 ur.-s 50 centiare.s, en 
i iilis parties, dont une de 50 
kaetana >;i ares d'un .seul 
l en . in t . 

O t t o ferme est occupée par 
M. Hold'f'-W'apii'.t, au for
mage annuel outre iinjiols de 
4,*eu francs. 

sraareaaer i ht RANSON, 
notaii-f, jiuiir tea mmtigae 
ava ta . MSW 

D U N K E R Q U E 
Place de lalo-les-Bains 

LOCATION ET VENTE 

OE TERRAINS 
Maisons, chalets meidilés et 

non meublés. Lucation et 
vente de kiosques de plaga. 
Plusieurs BBaaaaaa avec aaaria 
et remise. S ad. à M. A. Pyl 
fils, llotel des Baigneurs,Mnlie 
lès-Bains. ï'J61ô 

lant 
rendre l.nnn ir. ; 
'le tapis, a Ascq. 

ans. l'aUe-
molitinit. a ! 
la falni'lue ; 

WWW l 

SECRÉTAIRE PAHTiiCLIUi 
lia niensie u•lustimi. hoaiiielilii, 

se mettrait ; l.i dis|K)sition d'une 
|»'|S"ni 'iipaiit une BJtnation 
l"l'l't:e.,,i s rédactions fie 
l l l i en tes . ;i des e l u i l e . î le o i l es t lons 
• le t ravaux d'admiuislrat de 
nuances ou autres. La plu- jerupu-

t iaks A 

.pouvant fournir les me 
eferences. demande ne 
talion i|uelconi|ue. Hépou 
la du Journal, sous le. u 
0. II. M8M~48* 

S u l f a t e d ' a m m o n i a q u e 
pi uiren«-rai«.f;araiiti contenant 
•.'<».« i l O O d ' a z o t e , .fi Tv. 
les ion kilos jusqu'à 1,000 kilos el 
SO fr. les 100 kilos au-dessus de 
1,000 kilns. Paienient comptant 

t ' end i fH d e c o k e pour calo
rifères systèiiie Michel Perret, 
pour la fabrication du mortier et 
jiour allées et jardins. 311 c e n 
t i m e s l'hectolitre pris à l'usine. 

S'adresser à l'usine, rue de 
Tourcing, 5S, à Kuubaix, ou à 
1 usine à gaz de Croix. 29511 

A n c i e n M a s s e a r «le*s H«>pitau v 
M i l i l u i r e s 

• I lioiuieui de |irévenlr les nenoa 
nés qui voudraient utiliser ses ser
vices, qu'il a ouvert 
f 7 5 , e u e N » i n l - » l e : i i i 

ROUBAIX 

CABINET DE MASSAGE 
Massage à domicile 

30KJ3—6S61J 

C H I E N P E R D D l u n d . d e la Peu 
tenïte. un chien fox t enuT, robt 
bla 

1ère, tête noire tâchée et feu, 
et ré|H>nd;tNt .1:1 nom de Sadi. Le 
collier porte ntmi et adresse du pro
priétaire. Ue rapporter, contre forte 
récompense, it, boulevard (iam-
betta . Houbai\ . H R | 

MONTREPERDDE Il a et. 

de Roubaiv. une 
*u arpent mas-
à qui la rappor

tera rue du Ouroir, 'M. à Hou bai x. 

n ' i t u e ^ u ' i n 
peu 

CHIEN PERDD chien grillon non-
tache de jaune, re|Hmduut au nom 
de César. Hecoln|ieilse à qui le re
conduira a lestaluinet.de la Justice, 
rue du Bou, a Lys. ango.',—6iûK7 

INSTITDTRICES'O:,;; jeune pi -
e, de benne 

^ ^ ^ courant d. s 
es de couture et avant Bre
vet -ucrés, pendant II an 

non nombre de jeunes mies a u \ 
différents examens, désirerait -e 
placer comme ins t i t u l i i c . j'ocei 
j ,ant même de la jiremiere é lue 
tion. suivrait famille aux bains ce 
mer. accepterait écritures ou pla. e 
de caissière. Réponse aux initiales 
S. v I'.. au bureau du journal .»»!* 

Immeubles à louer | MÉTREPR-COMPTAELE :,: \ CLIENTÈLE DE un â 
! . i , ! . i ' i ' . ï j " ! . „ t ' r .V.Jôl . 'n ' i 'J" ]i..',',',',",'„'i,1 : p rend re une bonne c l i e n t è l e ' ! ' 

In dé 

JOLIES MAISONS À LOUER 
comprenant s;iIoii. salit- a manger, 
vci and;i. cmsiiii', arriére-cuisine, 
cabinet a l'anglaise. I chambres, 
salle de bains, eau à l'étage. S r;i-

ftaeea et jïaz partout. * comp-
! teurs^ jardin. S'ad."ri*e du Tr 
I M , f t o n b f t i \ . 

*ho 
3(»7W 

B A I N S D E M E R 

BELLE MAISON ' - X . i T r 
«lins, a louer, a Ainulle. près de 
ltglise. Ut minutes de là gnre et de 
la mer. s ad. à M. Alfred Deguine-
Lefort. négociant à Wimille. a»(7Srt 

Digue de B l a o k e n b e r g h e 

BELLE VILLA A LOUER 

p l a c e . 

Mol l s - ' 

I t ' l e i l e la 

JOURNEES te. i» ans. de
mande des lournées pour lessiver. 
nettoyer on faire le i»ena#e. S'ad' 
57, rue de Lannoy, lioubaix. 3Uyvi 

c h e v a l e t v o i t u 
lourcouie ou env 

o p t a n t ttéponse 
Koub ; 
l 'a i . ' I l ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 
T. Vaiidendnessche, liarhe 
Macipiellertc, ai , rue l'aul liei t a 
Oata . 309,,9 

A S S O C I É "n,;"^:,M""a,i;::„rX' 
50,0110 fr., poiu l'exploitation d'un 
brevet de premier ordre. Réponse 
au bureau il . journal , aux initiale. 
V. II., en se taisant connaître. 3lh»4t 

FEMME DE CHAMBRE..'. 
lille de bonne famille, sachant iii 

re pla 
ménage, 

Ttonba 
30<. 

l 'iiaL'c 
il. ft. 

DIRECTEUR IX 

BLOUSSES ET PEIGNES 
I t e p r e s e n l . nt._ b l e u l l i l r o d l l i t . d e 

personne sé-
e, connaissant 

ia cmposu iou et la décomposition 
des tissus pour ameublement et 
confection pour dames, désirera t 
seutendie avec fabricant pour la 
direction il une affaire dans 1 un i••, 
I autre de ces articles et au besoi i 

taule , Verm rs centre. 

K'-nre les deux. Iléfeiénëe7"sérieuses 
'„!,',-•" I l"".l>'', • " l „ l " 1 " : i l " u " journal 
JtWal | initiales B. J. H. 

I I . 

VINS Kl SPtKiiUEfX 
C O D L O N - C r r V E L L I E R 

8, BnednMoaliD, Roobnii 
AI'HKS DK Çjl-'ELDl'ES l'KIX. 

llorileaux vieux, la bouteilleO.60 

FINE CH4MPAOË 
DE 

CASTEL-LATOUR 
CoDCESsionaairc pour le Nord 

P A U L G R I M O N P R E Z 
I I O I R A I X 

H f A U à Itiiuliaix : l leslmilai 

nes . l l rande-l ' laci" . ( j intart l ' ' l i )r i i i , 

place du TrielKiii: A. flarfeya, 

' 'ne de i.riiinov. 190; l.efelivre. 

H a n i i a r t . du Clieiiiiii de f e r ; 

D u b u i \ ( | . r u e i l e s Arts . H O T 

• • • • • • • • < 
f Cabinet de M. E. BERNARD | 
• K c o c v e u r d e IteulOM e t L i q u i d a t e u r • 
J 1.11X1:. 93, rue JarquemarsGielée, 93, U U E J 
• Recolles el Paiement de Loyers et Rentes. Recouvrements • 

: de criances. Placement de Capitaux. Prêts hypiitliééaires. • 
A Achat et vente de laies-propriétés. Gérance lie prupriétes. • 
i Liquidation de sociétés et maisons de commerce. Réunions T ] 
a> de créanciers. Représentations aux faillites. Contrats de for- *, 
+ inatioii et dissolution de sociétés, etc.. etc. oTTi'.i «• 

CoMP4til\IE DU m DE R01B4IX 
POUR L'ÉCLAIRAGE, LE CHAUFF GE & LA FORCE MOTRICE 

D K 8 C L B E : l ' r è r e s e t G 

PHOTOGRAPHIE DART 
La Maison SHE1TLE 

a l'hoiineur de prévenir sa clientèle, qu'actuellement 

ses Ateliers soit tanstreïés boulevard de Paris, 4 
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I rnnsa i ' v leux 
Méiloi' extrn 
Malaga vieux 
Muscat v i eux 
l i raves vieux 
Vermouth extra 
Auisette lue 
Noyeiui lin id. l.io 
Hernies liouleillcs de vins lins 
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COMPAGNIE 

PAQUEBOTS-POSTE FRANÇAIS 
Snrieai d i u U M M I U m n M it—r-

-•ni Alazsndrla , « I M m , I m i r » . 
loastenUiiopla «l !•• prineipsax porti dt 
• n u l « dais sut Hoirs. 
S.mc« HT 1 lad*, u Cooalasbla», I 

ronain. It Chu», u U Jipon. 

^osibiT'^iisiirioB, l'Aâstnn* et" l 

*£?!!&•&£!"**+* 
BUNUUXi 

Mmmittm, u.rtt e s. U 
* i. «v ,«»iwBié>s. 
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TOILE SOUVERAINE 
J u l i e O I R A R D O T 

J . n . tnn.Y. p h a r m a c i e n 
U ans UE SII:I;KS 

CONTRE DOULEURS 
IM.A1KS ET BLESSURES 

JOURTOT-UYTTENHOVE 
E n t r e p r e n e u r de 1 H ô p i t a l e t des Hospices 

de l a Ville de R o u b a i x 
| 64-66, RU : DE L ' A L O U E T T E , 64-66, ROUBAIX 

Corbillards de tontes classes, depuis 10 francs 
| Chapelle mortuaire avec luminaire coreppis. depuis 10 fr. 

FABRIQUE DE CERCUEILS 
ptombés, zinrjKcs et capitonnés de tout priai 

NOTA. — La Maison informe les famiies qu'elle se 
elia '. c, Mutin déplaf '<>ni<>nt : I I M - U I I p o n r ' 
e l l e » , de la déclrration du (léeès à la Mairie, de la 
cérémonie :^enaieuse, de l'ouvertui-e du eaveau, de 
l'pchat de lerram, des exJuunaiioaa, ilti t ran^w i des 
eoi',is en France et à rEiratMnr. Pour les transporta 
venant de L'Etranger, eliapelles ardentes proviaoires 
BOUT le deixjt îles oorpa. iSur demande, on ae rand à 
domicile. 

La Maison, dont l'existence remonte à vingt ans, 
possède une organisation très complète et unique 
Sens la région pour tout ceqr'oonee.'iie les cérémonies 
funéi'i'ives. clic a des cori'e>|ioiidaiu> dans •" -• 

La Ounpaanie du Gaz s'est assur. 
des principaux systèmes de iiioteii 
lK'Ianiarre. Chaton, etc. Klle peut il 
les moteurs a des cuidilions déliant 

lies catalogues spéciaux ronlnnsnl 
conditions seront Mités procliameni 

Les principaux avantages des m- .t 
Suppression des Keoérateurs de v. 

de si iioiiibreux accidents. 
Suppn^ssion des cliautïeurs et iiei 

chine une fois réglée ne se dérange ; 
Kt'ouomie considérable d'emplace 

des (.'enérateurs qui disparaissent, 
clieiuiiiees. des magasins de cliarb 
meut seul sufiit. 

Mis. en train à n'importe quelle b' 
quelques secondes. 

Arrêt instantané par la simple fei 
pression de toute dépense à partir di 

Installation sans aucuneaulorisati 
au grenier ou à la cave. 

Le gaz consommé et mesuré 88 
ir»<*eutini«Ms le mètre cube. La 00 
à u n m è t r e c u b e par cheval de I. 

la représentation, sur plac" 
s à gaz: Moteurs utto, niel' 
me nvrej. a sta clients, tous 
•ute concurrence. 
la description.les prix et les 
ut. 
irs à gaz suit 
>eur, sources de si grave el 
•du iiiécauioien. caria ma-
eiit. non SualnU-X.'. :!:: etief 
lai- par la suppression des 
i. etc., la place du inouve 

ire du jour ou de la nuit, en 

neture d'un robinet et sup 
ea moment. 
n, comme un meuble, même 
compteur spécial se paie à 

sommation est i n t é r i e u r e 
ce et par heure. tVKsl 

• : • • • • • • • • • 
• BIJOUTERIE-JOAILLERIE • 
^ F DLIMAKTS ET PIE: aas FIXES ^ r 

|A. W A T I E R f 
LILLE, 47, rueEsquer noise, 47, LILLE 

X CESSA TION de Q0MMERCE% 

X V E N T E A I P R I X DE FACTURE t 
• • • • • • • • • : • 

M a r q u e d é p o s é e 
i t i e fae 

Falirique i w m s du Ouyenuè 
S. (tu 1" LYON (Gros et Détail.) 
DépiHs a Lvon : phirmacie du 
SERPENT, rue Lanterne, .«. el 
a la pharm.vie cours Morand i . 
— Prix : O rrui»c*i le m é t r é . 
— Knvoi contri? mandat poste 
au,im.l . |eJt ' l . l l ( t?IIt .VKI.OT. 

Maison f o n d é e on MS8J 

L a s e u l e d e L i l l e a ' o c c u p a n t e x c l u s i v e m e n t d e 

PIANOS ET HARMONIUMS 
L. . M A N C E L . 

R. M A N C E L F i l s s u c c e s s e u r 
2 . P l a c e «le l a Répub l ique . L I L L E » WÊJg 

Joli choix de pianos : Krard. Plevel. Klcke. Gaveau. F.H-ke. ele 
Premières médailles d'or Paris, 18«o. 

VEKTE, LOCATION, ÉCKAIWB,' aCOMsM, RÉI'AHATIO\S 

VIN DE PEPTONE 
« C H A P O T E A U T , Phimaw. i Pini 

La Peptone est le résultat de la digestion delà 
viande de bœuf par lapepsino comme par l'estomac 
lui-même. On nourrit ainsi les malades, les conya-
lescentsettoutespersonnesatteintesd anémie par 
épuisement, d iges t ions d:flScil*s- dégoût des 
a l iments , fièvres, di&bete, phtiusie, d y s e n 
terie, t u m e u r s , cancers , maladies du foie 
et de l 'estomac. —DÉPÔT : Toutes Pharmacies* 
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